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La plus remarquable de toutes les curiositez qui se
voyent dans ces bois la en tirant du c6té de Nemisks,
est un antre de marbre blane, qu’il semble que
P'ouvrier ait travaillé et poly 1'entrée en est aisée
et eclaire les dedans la voute par son brillant repond
a ses appuys. Il y a dans un coin une croute de la
meme matiere mais un peu brute qui sailliffant fait
une espece de table comme pour servir d’autel aufsi
ces sauvages pensent que c’est une maison de priere
et de conseil ou les Genies s’assemblent. C’eft pour-
quoy tous ne prennent pas la liberté d’'y entrer mais
les jongleurs qui sont comme leurs Pretres vont en
pafsant y consulter leur{ oracles.

Ce n'est pas que j'osasse afsurer qu'il y efit aux
Mistafsins de fins forciers non plus que parmi les
autres Montagnez qui sont au plus de groffiers char-
latans; du moins autant qu’'a force de les etudier j'ay
pu appercevoir, c'est que par leurs prestiges imagi-
naires ils voudroient bien se rendre respectables et
redoutables. al’aide de leurs 30 sortes de differentes
jongleries tous ces forciers reiiffissent rarement dans
leurs pretentions malheureusement il suffit qu’ils
ayent une fois au hazard dit vrai pour etre tofijours
cru deformais sans se croire souvent eux-memes, car
j'en ai vu qui pafsoient parmi eux pour des maitres
m'avouér bonnement que leur art n'etoit que men-
songe et qu'il étoit faux qu'ils eussent jamais vu ni
diable ni Atckéne, c'est a dire de ces fantomef sans
tete, sans mains, &c. Que ce n'etoit qu’afin de
leurrer les plus credules; que leurs ancetres qu'ils
avoient autrefois debité ces fables pour se faire valloir
et regarder comme des hommes privilegiez inspirez et
au dessus du vulgaire. D’autres m’ont assuré qu’ils



